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- Exposition du 5 au 26 mai 2018 -

Isabelle ZELTNER - SALAMIN vit et travaille à Sierre, en Valais.
Membre actif Visarte, elle est diplômée de l’École Cantonale d’Art du Valais - Espace / Volume. Elle a effectué deux voyages marquant au Burkina Faso, 

en 2006 et en 2010 et a présenté des expositions personnelles et collectives en Valais et en Suisse romande.  

La puissance du paysage. 

Isabelle Zeltner-Salamin est en quête d’une nature primitive et originelle. Les paysages naturels et bruts sont en connexion avec la nature humaine et créent un lien inspirant qui libère l’imagination. Ce n’est pas le paysagisme ou le motif qui intéresse l’artiste mais plutôt le processus créatif. Le paysage sert de toile de fond pour un écrit artistique. 
Dans son atelier sierrois, sa création est intuitive. Isabelle interprète de toile en toile, des séries dans une composition globale. L’expression gestuelle et picturale est la base de sa démarche artistique. Le pinceau suit sa propre trace, mue par l’évocation de cette nature fantasmée. La présentation de l’ensemble s’articule autour de la ligne, le geste est parfois affirmé et d’autres fois fragmentés jusqu’en bordure du tableau. Les compositions se jouent du cadre, s’étirent et s’évadent. Les peintures sont comme des fenêtres ouvertes sur l’extérieur, des prises de vues éphémères et spontanées. 

Le tracé d’une branche, d’une racine, le profil d’un visage, la silhouette des nuages ou l’arête d’une montagne sont des sujets de prédilection qui servent de métaphore. L’amour du nuage, de l’arbre et de l’Homme. L’Homme au sein du paysage ou même absent du paysage marque encore plus sa présence. L’oeuvre sert à rendre visible et à transmettre des émotions. À l’intérieur de ses compositions picturales, l’artiste oscille dans un mouvement de balancier entre dynamisme et finesse, générant la coexistence de forces complémentaires. Les énergies vitales se révèlent, se mêlent, transitent et se succèdent. 
Chercher l’harmonie avec détermination et vitalité. 
La recherche de l’harmonie est une constante de l’œuvre, ses plages blanches ne sont pas inanimées, elles structurent l'ensemble et relient les traits de pinceau aux grandes lignes de la composition générale. Elles sont un souffle qui traverse toutes les formes, se glisse au creux des lignes, rend lisible la tension qui court d'un trait à l'autre. Elles transforment, font circuler, rapprochent ou opposent les différentes figures peintes. 

Apprivoiser le vide pour rendre attentif et faire voir le plus imperceptible signe. 
La couleur blanche devient unité. Grâce à elle, chaque morceau de nature représenté sur le support, même séparé du reste, se trouve relié. Isabelle nous propose une vision onirique de la nature, une proposition poétique est ainsi livrée au spectateur. Ses images sont des paysages irréels nimbés de silence.
La couleur, la lumière et le blanc contenus dans le tableau sont ressentis comme un principe spirituel, une façon de matérialiser cette force vitale. Chercher, peindre, attaquer, défaire ce qui a été fait, c’est une exploration entre sensibilité et vitalité. C’est l’invention et la découverte d’une image qui surgit du vide. C’est le principe même du fonctionnement de la nature avec le passage des saisons. Cette nature, ainsi révélée est pleine de force et de beauté. 

« La beauté naît du regard de l’homme. Mais le regard de l’homme naît de la nature.»               

Hubert Reeves 
